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Proposition : 

Oradour-sur-Glane, en Haute-Vienne, n’est pas un nom de village qui laisse 

insensible. Le touriste estival qui s’y arrête ne le fait pas pour se divertir (300000 visiteurs par 

an). L’enseignant qui emmène sa classe sait que ce moment aura une tonalité toute 

particulière pour ses élèves. Aujourd’hui, les visites des ruines ne sont plus guidées par des 

professionnels, le travail de présentation de l’évènement est produit par le CMO, le Centre de 

la Mémoire d’Oradour, lieu de passage obligatoire avant d’accéder au village martyr. 

Certaines classes ont pu bénéficier ces dernières années d’accompagnements plus privilégiés : 

des membres de l’association des familles de victimes accompagnent ponctuellement certains 

groupes, d’autres classes ont pu faire la visite avec Robert Hébras. 

Robert Hébras est le dernier survivant du massacre d’Oradour sur Glane. Comme le font 

les rescapés de la Shoah, il accepte de partager son témoignage sous des formes diverses : des 

ouvrages, des interviews, des capsules vidéo, des accompagnements de visites des ruines. 

Lorsqu’il est avec des élèves, son discours semble bien rodé, il a pris l’habitude de transmettre 

sa mémoire aux plus jeunes. J’ai décidé de soumettre à l’analyse didactique son témoignage 

lors d’une visite où il guide une classe de lycéens. Il s’agit d’une situation didactique où les 

enseignants présents restent en retrait, le témoin déambule avec les élèves dans le village en 

ruines en leur transmettant son discours. La vidéo a été captée par les équipes de France 3 

Limousin, diffusée le 4 juin 2014, et elle est toujours en accès libre. Deux enseignants 

accompagnent cette classe, mais la parole est essentiellement celle du rescapé. Cette analyse 

me permet d’entrer dans une recherche plus longue qui visera à interroger les leviers et les 

obstacles aux apprentissages lors de la visite des ruines du village par des élèves vivant à 

proximité d’Oradour.  

J’interroge le discours d’un témoin, pour ce qu’il est : le récit organisé de ses souvenirs, 

entremêlés d’éléments explicatifs venant de sa connaissance de l’évènement et de la mémoire 

qu’il s’est forgée après l’évènement lui-même. Son récit s’adresse aux élèves, et il le didactise 

à sa façon, non pas comme un enseignant pourrait le faire, mais il a cette volonté de 

transmettre des savoirs sur le passé. Quels savoirs peuvent être construits à l’issue de cette 

visite, avec quels modèles explicatifs ? Le discours du témoin est-il seulement le récit de son 

expérience, transmise aux autres ? Comment penser le développement des compétences 

critiques des élèves, sans remettre en cause la bonne foi du témoin ? Cette analyse didactique 

du discours d’un témoin se fait à partir du cadre théorique de la problématisation, considérant 

que tout savoir est le fruit d’une construction par la mise en tension entre des données et des 

modèles explicatifs. 
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